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QUOTmIEN POLITIQU E ET FIN N'CIEB DU SOIR 

Le congrès des Chambres 
de Commerce Les 13 points de M. Hitler L'esclavage BR Abyssinie 

MÏB&~~!br:~:r d~p1:58 1 Plus dB ZDDBS dÉmHiÎoriSÉBS.--UnB flottB 
L'UnivErsité d'Istanbul 
est appEIÉE au plus 

brillant avEnir 
La publication du rapport 

de la S. D. N. 
Rome, 21. Suivant le «Olornsle 

dîtslla., le conseil de la S. O. N a 
décidé su cours de sa séance à huis 
clos de publier le rapport de la com­
mission consultative qui s'est eccu-• 
pée tout particulièrement de l'escla­
vace en Aby11inlc. 

et d'industrie do Turquie. 1 La rB'v1·s1·on u d 'f. •t• n dB la Dans son di•cours d'ouverture, le DB B 101 10 
c!~~r~~y(;~, !,~;:~~!Oa~~~r n~~i~r~~.~~é ~J[~ \ • - -

monde dè~ affaires turc pour l'appui 1 

~i~~:,~~~~;\~i:~:~~0~~ 111~~~=.e~~~ 1~~1~~1 '' 000·1·mml·Xtl•00 '' que Io pays suivra dans l'aveni1· la 
même 1·oie et avec la mème éner~ie. 
«Car, dit-il, dans les conditions où, 
nous nous trouvons. notre politique 
économique e~t la meilleure ains! que 
n.ous le prouvent nos multiples expé· 
rience~.u 

M. C. Bnynr annonça qu'une nlten· 
lion toulo particulièrt:l stlra attal'hé1l 
au prnblèmo de la r.1tio11ali>ation qui 
consiste à !'\OUnteltre à une organisa­
tion ~éYÜre la standardi~ation Ja tay­
lorisation et Io 111arketinµ;. 

1'ra<luit dire.:ten1enl <l'ilprl·s le texte 
111nnd ; 

nlle· i 
lierlin, 22. - I4a aine s\'ancP du 

Jtoid1>lag a eu lieu hier soir, à 1 'Op<•· 
ra l{ro!I. [.,,, gén(iral (~<..eri11g ouvrit 
la séanet:i. J,uis le Dr 1-"'ric:k n1111onc.;a 
qua le gouvpr11e1nent du ltPich n'ait ap· 
prouvê Io rl·~len1e11t d~ta11lé <l'applu·a· 
lion clo la loi rtu 1b mars, pour la re­
consti1ution des forèes arn1éc>~. d1~. 
posé par le ministè1·e tic la défense Il relern la nfressité ÙA proct'ùer 

li celle organisation en partant ries 
rharnp~ et en apportant d'ur~ence un nationa.1"·.. ; . 
"rand soin tant au contenu qu'au .\L llitlcr, n rltclaté que. la con1·0· 
••on tenant de JIOS articlPs d'exporta-1 <·a.tron clu ],t'ichstag a eu hl'U sur le 
tion. (ll·SH'. du gouvernen1ent qui a jugé né-

e // t'j/ tf'uue i111por/a1:,-e ca/Ji/11/,.• ('(lssa11·t~ de donr~er ~\ la na.lion aile-
. . . . . . • mande ll•s exphcat1on~ qui lui per-j 

d1t-1I. que I<' /111/ .1t·ul que I origuie d'une mettront do comprendre les mc>ures 
1n.r1,·hurul1!>e est la T11rq~11e 111sp1re 11nt• prises ou à prendre. 1 

rn11/1u11a absolue u 1 egard de celle Comme t M Htl · 
marc/1<J11d1'<' .Vous estimons i11dispmsa- 1 n d . · 1 e~ conçoit 

/. . . a emocrat1e .. 
ble ' orgarmer le commerce el nous ' 
<·011ûdé1011s fe <•lllllrketi11g, comme Ulle A ce propos, ,If. Hi/fer souligw1 qn'1111 
condi/1011 csse11tidle du commerce ra- crrlai11 regret est exprimé d1111s les pai·> 
//onali.\i et de la s/al/dt1rdisation . ., a11glo·saxo11s pour fe fait que /'Allen;a. 

l4e tuiuîstro do l'é·~ono1nie uationalo gne ne serait e/oiguee dt·~ p1inc.·1pes tffi. f 
insista on l'occu1re11i~e :;ur Ja nfocp:-;sitti 111ocralit/1Je:,. Or, l'Alle111tJ_q11e a au."~'I 
de ra.tionnaliser en 111èino tcinps ln une t·o11~/il11tio11 lfen1ocraliqut• car le 

1 
systèrno de no< Chambres do Corn- gouveme111e11/ allenuwd a elé appelé 
merce et d'lndustrie SUl' i<• modl>le par le peuple el est responsable envers 
de l'oq~arH•ation inlérieme de. l'Offioo Je peuple ,11. Hitler dit t!trc /ui-m~me le) 
turc pour le commerce extéi·ieur. représentant du peuple allemand qui 

~I. Celai Bnya1· souligna enfin Io 
besoin impérieux do d~l'e!opper. rwtr<' par 38 mil/tous de voix, l'a disigne 
commerce maritime et 1 explo1la1to11 comme son unique dépulè. Comme 
tle nos r1ches'P" •ous-marines. «Führer• el chancelier, 1/ a des deci-

II t•onclut ~n as;urant le C?ngr~• sion;, s11/fis11mme11/ graves el lourdes d 
que ses r~>olution~ sPront prisPs en p1mdre sans qu'/l lui soit po;:.ible de 
. ~ritiu~n <'Clnsitlération par Io gouvt:r· 
nomenl <JUi prot·ètlrni d'urgorll'A aux pmtager les 1cspo11subililes. voire de 
mesures t<'IHlant :i leur 1111,;e en ap. les /aire e11do.1ser a d'autres. Ces/ pour-j 
plicat1011. quoi il souhaite /oumir des eclc1ini:.>e· 

April< le ùiscours, chaleureusl'ment m<11/s a la 11alio11 :.ur Ioules /es mesa · 
act•la1né du rninistre de J'{•cononitti res ût1.rquelles il tSI a111e11t! t1 proc~der, ! 
nationnie, IP congrès so subdivisa P!t cl'ap1cs l'evolution de ses idees, en Vllt! 
plusieurs con11nissio11s t•n vue .dl' pre· 
parer let1 cli\'(lrses i·Pso!uttonsq_u1 slH'O~ll clt.· lui en faciliter la co111prt!hc11sio11. 1• 

discutées à la prochaine rèumon P1" •. et poruquoi il est en faveur 
ni1'r1> devant avoir lieu le 2S ma1. de la paix 1 

Avant la clôture de la séance, le con· 
grès décida d'envoyer des tèli'grnm· 
mes d'homnwgc au Président de 131 
H~publique K:unâl Atatü~k 0 au l'rt'sr­
dent du Kamutay et au 1 resrdenl du 
conseil. 

C<"..-CO-'i 

Les travaui: du Kainutay 
---

LES projEts dE loi sur 
IES impôts 

~I. HrJlor a décrit ensuite en dti 
t.atl:s la situation t:eonomiquo dti 

1 Allemagne durant la p~riode "" 
J'après-guorrn et les répercussions du 
traité tl~ \ l'rsatllos qui amenèrent b 
destruction de toute la vie économi­
que all,•mautle. Les \'Oies suil'ies par 
Je goun·ruoment du Reich pour s<' 
libérer <le la crise économi'!ue déri­
rent de la philosophie du •national­
socialis1ne . ., 

Ces/ dam le mime e:.prit que /'A/­
femayne es/ e11 faveur de la pmx: 

11u1is ce 11'e.sl ni par faib,'es.se, 11i pa1 
Dans sa s!'ancc d'hiP1' le groupo 

parlemontairo du parti r(opublicnin du ldcltelé. Hitler repousse t111:.si l'idee 
peuple 

8 
clt•libéré sur les projets cl•• de ga1J1a11iser de> territoires 011 des 

loi sur '"" impôts déposé• par le llou- populatw11s drangéres. '!:s pareils pro-1 
vernement sur le bureau du Kumutar cedés ue peuve11/ qu egra/1y11er la 
et les a enterin~s après.avoir !'nl<•ndu 1 1· , _, ) ,

1
. · ;urface de /a coute.\ ure na 1011a,e ue 

à cet ~ganl le" explications d.u -' 1111s -
tère des finances et du prt<sidenl d~ ces peuples sans toutefoi:. produire 
la commission parlementaire du bud des e/fets eu profondeur. 
get. Alnel, Il n'y a aucune proportion en. 

On a 6galerncnt choisi les rneml!ros tre le eau"' qui a 6t~ versé pendant 
de la commission charg~e de pr<•pa· • 
rer les ba.es de la nou••elle loi con· lea trot• derniers siècles en Europe 
cernant la propriété foncière telle et 1e1 1nflme1 résultat. obtenue. Tou­
qu'elle est dMinie dans le nouveau t uerre n'a d'autre effet que de d6-
programme du parti. • g - vorer le1 élitH. Toute victoire, étant 

La QUBStion du rétablissBmsnt 1 donn6 11u'll n'7 a plu• d .. Hpaoll VI· 

d 1 h
' 

6 
È 1 1 del en Europe ne pent rapporter 

B a monarc IB BR r CB D D tout au plu• qu'un aooro111ement du 

pas été soulEVBe à Bucarest chiffre des habitants. Mal• 
11 

un peu• 
pie s'y applique, il peut obtenir ce 

Athènes, i •. -Le ministre lto11urom· réaultat par des moyena plus alm­
tlos affair~R ~tran~ères, ~[. .)Jaximosl plee et plus naturels Une politique b Hé soll1cité rfo dire •Oil ans sur les ' al sa! eut en accrotuant la 

rutts •1ue la que8tion d'une re~tau- eoci • ne P 
1 

ration monarchique en GrècP a •'lé jo e dea naissances auurer à une 
j'0sée à Ja conf(>rpnce balkanique cl<• nation plue d'enfants de aon propre 
alucart>st, )[. \laximos a démcntr cellP peuple qu'elle n'en arracherait par 

1
ssertion ajoutant que le cas •'chtlant, 

1 r ne s'agirait en l'occurrence quo d'une nue guerre à un peuple étranger. 
~,faire intéressant strictement la (Vre la'"'""' lè·n• p.11 '"'· 11 
,.rèce. 

Yoici lf's 13 points de M. llitler qul oonatituiut Ja partie fin1l1 81 1•11 dis­
~urs _et son_t l'exposé !ltnsationntl et prél'il dei intention• cle l'.~llttnarcn• 111 poli· 
lHJ uP t>t rangt•re : 

1. Le gouvernement du -..ich repoaH• la d6claratlon <le GenàH 
du 17 mare; Il rejette l'accniatlen <l'avoir vl11' l• tralt6 de Ver1all­
lea; il rejette de mime la neuvelle dt1Crlmtnation & 1'6gard de l'Allema­
gne qui met ce pay1 dan• l'lmpo .. lblllû de faire retour l cette lutlt­
tutlon, tant que les condltion1 prt!alablH pour l'é&"allU de droit. défi­
nitive n'auront pu été aaaurhi. 

Parmi ces conditions, M . Hlltler Indique une claire séparation 
entre le traité de Versailles et le statut de la S. O. N. L'égalité des 
droits doit être pratique et s'étendre à toutes les nations 

~ . - L'Allemagne ae d6clare déga&"H de teu le1 artlclH qui rol&"Dl­
fient une charge contraire au traité et un• dlscrlmlaatlon à ion 
égard ; elle déclare toutefoi1 de façoa 1oienaelle qu OH mecure1 oat 
tral t seulement aux cause1 moralH lavoquéH ponr 6\abllr cette dl•­
crlmination. 

Le peuple allemand respectera les clauses territoriales et pour­
suivra par les voies pacifiques les révisions qui s'affirmeront iné· 
vitables par suite de l'évolution des temps . 

3 . - Le gouvernement du B.eloh a !'lu ntlon de ne pu 1lper aucun 
trait6; maie li respectera~•' malntl.,.llra l• obll&"atlou dérivant dll 
pacte de Locarno ana•i lon,.tempa •u• 1- .. tre• parti•• contraot&u· 
tH seront dl1poséee & l• rHpecter. 

4. - Le gouvernement du Reich estime que le respect des zones 
démilitarisées est une condition lntehirable pour un Etat souverain 
d'autant plus que les accroissements de troupes de l'autre partie 
ne sauraient être considérés comme un complément d'efforts paci­
fiques . 

5. - Le gouvernement du B.elch Ht dl1pon, à tout moment, l par­
ticiper à un système collectlr pour la lllUH&"&rde de la paix eu­
ropéenne, mata Il couldère néceualr• de oonaerHr la port• ouver­
te à la révl1ion, car une 6volutlon r6glh d•• accordl Ht un• garan­
tie de la paix. 

6. - Le gouvernement dn lbloh Ht prit, en prlnclp1, à oonclure 
de1 acoord• de non agrill&ioa avH ehaque Etat vol1ln, et l IH com­
pléter par touteo IH dt1po1ltlen1 aptem à ren•re plu• dl(ficll• l'explo­
sion d'une guerre. 

7 .- Le gouvernement du Reich ut prêt à compléter,les accords 
de Locarno par un pacte •'rien. 

8. Le gouvernement du Reich ne renoncera, en aucune condi· 
tion, aux proportions qui ont été indiquées pour ses forces milltal­
res, tant sur terre que sur mer et dans les airs. La preportlon, 
pour les armements navals, a jté fixée définitivement et irrévoca­
blement, à 35 010 des forces navales britanniques. 

9. - Le gouvernement du Reich est pr~t à participer à tous les 
efforts ayant en vue une limitation pratique de• armements illl· 
mités actuels. 

10. Le gouvttrne;uent du Belch ••t pr6t l appronHr toute limita­
tion visant & écarter I•• arm.. partlcnll•reaent dHtlnh• à l'atta­
que comme l'artillerie lourde et lH tanll1 lour41. 

11. Le gouvernement du :aalch Ht prit l adh6rer à toute llml-
t .. tlon du calibre de l'artillerie c1 .. navlrH de llatallle, d .. crolHUrl 
et des torpilleur1 ; à to11te 1Jmlt1tlon da tonnage dH unlt61, et en &"é­
n6ral à toute limitation on prehlbltlo• pouvant ltr• efficace 1ur le 
terrain lnternatlonnl. 

12. - Le gonvernement du Heich e1t com1ai111·<t q1tt 
foutes les 111esu1·es tendant â provoquer une détente inter­
nat 1onn le seront inopércrntes aussi l01igiemps qu'on tze répri· 
meNt pas les mrnées qui tendent fl empoisonner les peupll's 
et li 11rcroifre les ltaines internationales. 

1.'J. - Le gouz•t•rne111enl du Reich est pnJl li signer <i lo11t 
moment ries accords 111 terwztionau.c qui rendent impossiblt• 
1!e f~t(_'Oll efficace une inle1·1•er1tio11 1rtrangèrc dan• If.~ 11ffaires 
zn~eneure~ des Etats. Il demandera loutefoi11 que r1• réglemenl 
i;oit effectivement international et puisse être profitable pour 
tous lei; Etals. Il faudrn également que le mot ''im111i.clion" 
soit l'11/Jjet d'une définition internationale prt!eise. 

• • • 
.V. d. I r. le te.rie ci-dessus a ile lladuil directe111t11/ de l'oruflr1c1/ 111/t· 

111a 11d q111 nous e11 a lite aunable111e11/ communiqué par 11os collt!JUts dt la 
Tuerkische Pest. Il comporte de Ires nombreux icarfs avec le 1,x1e /011m1 
ce mutin aux journaux par /'A. A. LL plus i111porta111 a /rail aux ::011es dt­
mitarisees. Dans le tex/~ de /' 4. A. il est dil en ef/et: 

Le gouvernement du R•ich considère le re•pect de la zone 
démilitarisée comme la contribution la plus Jourde Imposée et 
relàve les incessantes c1>nc1ntralions de troupe• il la frontière 
par la France. 

Les impressions dB S.E. M. 6alli 
L'ambassadeur d'ltalie, S. E. ~I. 

Unlli, n'est pas seulement un diplo· 
mate distingué: c'est aussi-et nous 
serions presque tenté <l'écrire c'est 
surtout-un intellectuel au sen• le 
plus large du mot. Durant 83 jeu­
nesse studieuse dans les t:nivereit~s 
d'Italie. il n'est iuère de domaine qui 
n'ait tenté sa curiosité tle savoir et 
d'étude. A ce point de vue il repré· 
sen te excellemment cette tradition d'Û· 
niver~alité qui a é1é la caractéristi· 
que essentielle du monde intellec­
tuel italien depuis la Ranai11sence et 
dont Leonardo da Vinci est le pl'Olo· 
1ype achevé. 

.\fnlgré les occupations absorban­
tes de ses hautes charieS, il n'a pu 

1 abdiqué le goût tle ! 'étude et on a 
pu le voir, à l'époque où il repré­
sentait l'Italie au l'ortugnl, suivre 
pendant deux moi• las l'ours de la 
célèbre Université de Coimbre. 

li était donc tout naturel que S.E. 
~!. 1.:nlli exprimlt le dé•ir d'entrer 
éialement en centact avec le mo:1de 
intellectuel turc. L'ambassadeur d'Ita· 
lie a donc vieil~, hier, notre l 'ni ver· 
sité sous la canduite du recteur. M. 
CPmil Belie, qui lui a fourm à ce 
propos toutes les indit•ations •oulues. 

S.E. M. Carlo Galli a hien voulu 
nous faire part de oes i1n1iress1011~, 
ù l'issue de cette visite. 

- J'ai Vloile 110/ammenl, nous • dit 
/'amb11>wde11r d'lla/ie, les /aboratolres 
de ch1m1e, de biochim1t el /'ampltill1é­
tllre d'anatomie. J'ai vivemml admire 
/ou/et que j'ai vu.us Ù/ trume11ts /e.1,lu:. 
moderne; de recherche t1U d't!tudt st111t 
ou dtja a pi<'i/ d'œuure ou sur lt point dt 

1 pt1rvt11ir. Il est ind11l11Jnble fUe lts ri· 
1,111/a!s dtfd obtenus tl /'orien/11/1011 gt· 

l 11irale don11ü aux ef/or/.1 eu cour> ur­
viro11/ a fmre de l'l'niversiti d'/;/1111bu/ 
1111e i11s/Jlulio11 de tout pre1111tr ordrt tl 
lui asJurero11/ en partù:.ulttr {e plus 
ltmrew: rayo1111eme11t dons /oui /'Orit11/. 

• • • 
P11ris, 22. AÀ.- Htwus rer•il d'Atl-

dis-Alub11 /11 11ouvellt fUt l'i11/ormutio11 
a1111011ç11n1 l'abo/1 l'tsdavagt t:.I ùit· 
x11ctt. Il promulgua sim~ltmml u111 loi 
facilila111 lt paiemml des imj>dfs ù111110-
bilters )/Dr les pr•pri1faires el a/H1fiss1111/ 
l'imptlt de preslatio11 ef les corvées. 

LB départ des troupss italiennes 
pour ratrique 

St1v#11t, î 1. la popu/0/1011 11 rèsuve 
d,:, 11rani(es/ali.11s c/Jalmreuus dt sym. 
palhie au lie. balai/1011 des mitrailleurs 
de la mifia f Ui 1arlt11/ pour l'Afrifue 
Orimtnlt et 11 fUI lt fascio /1111it1i11 a of­
fert .<If flamme tlt combttf. 

• 
• •• .\aples, 22. - Le vapeur fuirù111/e 

elit parti pour l'Afrique Orientale 
avec des officiers et de troupes. 

Vsrs un pacte roumano-soviéti­
que d'assistancE militnirE? 
Lt 1oumal Anexartitos d'Alhtll<'-'.., 

/ail m•nder dt Bll<t!ftSI f~e des 11e90• 
c111/1ons sont en cours entre les gouver· 
nt111t11 ls rt1u111a111 tf sovitliqut pour fa 
co11clusio11 tl'u111 co111Jenlio11 111ilil11i" 
d'assislanct mu/utlft se/011 le 1ro­
lof.vpt dts pactes fra11co-sovitfiq11t 
tl saviefo-tcl1kos/011aq11e. S11iua111 des 
i11form11Jio11s complemenfaireJ de soura 
<•m/u/111/t , le profo<·o/• du 1acte serai/ 
dtjtt e/ab"t el pr,•1 d Nrt i11cessa111meul 
signe. 

LEs Crétois ont hué 
Et conspué les juges 
de la Cour martiale 

Avec u11 111altritf au si JH1rfail, u11 
corps dt professeurs d'n1lt: awc oussi 
le:. al't//l/age; re:.11//1111/ du climat tl dt 
lu po:.itio11 qt!o.qrapltique 11101mp11rallles 
d'lsla11b11/, l'l'11i11er;ile - pour peu 
qu'elle soit f<worisee par la c/ta11a ~ui ,~tltenes, 21. - us membres de I• 
elle aussi. exaa 1111e cer/a/J/e Il<. Cour mt1rtiale de fa l'tt11ü </Ili 011/ eu à 
d11n:. ce di>ma111e - peul compter sur iuga tl 0111 coudom11i le:. rebel/1s dt 
ft plu:. bril/<111/ QlletJir. cr;tt ""' /lé hués et <'011spuis par la 
~Ion seul regret est que ne connais· popul•liou qui les a mmacls. A la suite 

sa nt pas la langue, il me soit imposai· dt as i11dden1s,.1f. Aposkilis, q•u11tmeur 
hie de suivre parfois les cours eomme qe11tralde l'llt, est11rrwi d Alhines pour 

1 
j'aurai élli •i.~l'.mont tenté de le faire. se c•11cerfer avec /e gouvememmt sur 
En tout <'llS J a1 prél'enu ~I. C'emil Bel-
ge que je compte retourner à l'l:ni- l'allilude qu'i! Y " litu d'obseruer. 
versit.é et user de son hospitalit4 81 ·1': A~•~lât1s, qui appar/i1111 au parti 
accue1llante. dt lon:i.vlts, 11 eu dn enlrelitm awc /t 

· -----aeaee•••• !rtJid1111 du C• nseil tl avec Il' m1111sfre 

1 r l M I <le ln .flltrrl qui , •• Il, nutorise d prendrt uE Br ars jte <as khé1111~, toutes tts mesures utiles 

1 
1 1 i pour lt mn111/1m ou lt retabl/Sumenl de 

a' 5alam"ln" l'ordre, recourant ti l'i11terve111io11 dt Io 
(1 fora ttrmee, s1 le b;soi11 .1e /ail sentir. 

1 
Q11i11:t 1~"rsvie1111e111des·eco111a I L'affaire dB l'attentat 

: t1ep11i:. -1ue 1a co11rm11r1ù1te de s". dE larsBille dDvant la S D H 'l /0111111e a pronoru·e son vertl!c/ au 1 . . . Il • • , 
1 sujel des mutins de /11 /folle. les (,~lltlle, 21. AA . la l'ou.qoslavie 11 
1 lC deb111s avaient lie /011g> tl ueas.

1 

remis 1111 mem• ramlum co11statanl que 
1 sairemenl u11 peu confus, en rai>oll '". //oit houqroise du 10 ja11vier, au litu 

1 
même du nombre des accusés et d 11':' uu compte-rendu dt l'mquélt //011-

1 I 
. . l 'I d' 1 gro1s1 eurnlu en. vertu de la rtsolutio11 

1 
/ es emoms. e ,, es•ager Al 1è- d c 1 d 10 d 
nes leur avait comacrt dt11.t ou "1 OllSl'I 

11 
. ecembrt 1.934 est 

stu emmt 11111 cr1l1f111 rtlrospectiv1 dt 
trois co/01111es par 1our /.es docrn- rtlli reso/utiou. 
menls verses au dos:.ier el pubfit!s 

Elit estime que l'enquilt •si 1·11•11"1·-
par 110/re ,·011/rere formert1ù!11/ t1 • " 11 

;ante co11arnt111/ la m•/hAd• •1np!o"·tt 
eux seuls 101111111 volume. A 11aver> • p • • , 

toutes ces dispositions, ces pieces, et 
10 

survtillanct iles cumps de terroris-
ces aveux, nous avons essayt de ln, llO/llmmell/ co1111111111 ils •blmr11il 
reconstituer 1111 recil compte/ des les passe,orts flli ltur per111irt11/ d'nlltr 

ii Harse11lt. 
/ails t11 ne nous basa111 que sur 
dt's of/1r111alions co11/rdltts, prici. la France rtmil au rapporteur N. 
se.1. Il en est resu/11 u11 rie.il dont Edtn une 110/e rt/1va11t l'i11txacl/tude dt 
/'i111érit tsl fait u11iq11emt11/ par certaines informations hongroises. 

,,. c11rar1ùe 1raqique des épisodes L! retour du comte Ciano 
1 

que 11011.1 111/011s relater. Nous s•m- Rome, 21.- Le sous-se•·rotaire i la 
mes wnvamcus que 11•1 fec/turs 1 presse, comte Ciano, rentrant de Lyon 

) prentlro111 • le lire a11/0111 dt plai- est arrivé. 'l 5" que 
110

u" avons w 0 rraire. LB prince héritier du HBdjaz 
I Prochainement, dans 11Beyoglu" à Homs 

1 La f lottE rEb"llE 1 ~ome. 2 2. ,If. Nuss•l;111 a r 
Il pm1ct her1/1er du Hedjaz.. Il •

1
:;i ;t 

o----•11e1rrrrrrro reçu igalem1111 en llUditnc« " e e 
fUi /'aua1/ r•f1nu d dii•un r<lr le R" 

I If, 

• 



2 - BEYOOLU 

LBS 13 oints de M. itler a ie loca e HéminiscEncEs historiquB.s du viBux Istanbul 
par ALI NURI DILMEÇ 

--~ ..... -
L'orateur rappelle ensuite sa décla­

ratioa solennelle comme quoi, après 
la 1olution du problème de la Sarre, 

L'orateur s'est exprim1) pnsuit'e fort 
lo1~guenrnnt au sujet de la Ilus,;ie. li 
a souligné le:; différenl'f'S ontre le 
national-1,;ocialiRmo et le communisme. 
Pour autant que Jp. bolchévisme est 

Le Vilayet 

La route Istanbul-Edirne 
Le ministère des Travaux Publics 

a été chargé de la constl'uctiou de la 
route nationale Istanbn!-Èclirn!:l. es 
travaux sur les tronçon:,; Tekirdalt, 
Knk_lareli. Lülebu:-gaz commenceront 
aussi tôt. Les fais µrévus s'élèvent à 
l:qs. 2.n5 833. 

Acta Levy, excellente soprano. Ln 
collaboration de ces deux excellentes 
mus~cien~es constitue le gage d'un 
sncces. bnllant <;_ton n'aurait pas pu 
s~uhaitor une clolure meilleurn de la 
saison musicale. 

L'EsclavugE dans l'EmpirE ottoman 
~~-----------·----------~~-

il ne eubsiste plus de question terri- une question purenwnt intérieun' 
toriale entre l'Allemagne et la l"rance. russe, cela n'intéresse pas l'.\llPmagne: 
•Cette déolaration qui noua Jie cons-! mtiis si le bolchévi mo doit agir aus,.i 

S. E. l'ambassadeur et i\Ime l'am-1 
ua:;:sadrice relèveront le coneert do 
leur urésenco. 

Son origine et son développement 
,_. ... ,&l'i??' ' 

(TOUS DROITS RESERl'/;"S) . en Allemagne, alùrs 11ou!O sommes sr,; 
t1tue, dit-U, un plus rrand apport à la adversaires les plus fana1iques et les 
pallC que certaines signatures aous un plus convaincus. \ 
paote• On doit regretter que la l'ranoe • En principe, dit Adolf H,tler, l'Alle· ' 

Voici le programme du concert: 

Le prochain r ecens ement fre PARTIE 

a) ~ach-Lis~t- Prélude ot fugue en 
n'ait pas répondu à cela; maie on doit magne ~ st pl'êt• à conclure des pactes Le Conseil des ~[iniitres a ratifié la mmeur (Piano: .Mme Elsa Filini). 
auHi prendre connaissance du fait de de non-agression avec tous cas voisins, le règlement relatif aux modalité~ du b) Will de Fesch (r700)-Tu fai la 

De tout temps l'esclavage a existé 
en Orient, mais daus l'Empire otto­
man, c'est surtout après la création, 
au quatorzième siècle. d11 corps des 
Jarns~aires qu'il prit un rapide essor. 

U n " leg s ,, de Byzance cette abitention. M. Hitler proteste sauf la Lithuanie, car on ne peut con- recousement général. Sauf le Prési- superbetta. 
. c!uro des traités politiques avec un Etat dent tla la République, les ministres, l\lassenet _ R cr ~ 

contre 1011 interprètatlona dlvergentea . . 1 • . 1 1 él . les députés et d'autres hauts dicrnatai- (CI . t , 1 A e'"'Lret:; dH qui méprise es pr1no1pes es p us e- . , . 0 1, • rnn : l> mo da evy) 
qui ont été données à ees déclaration• . 1 . l'tl 1 rei;:'. ceux qui n accepterai~nt pas _em- l ) R . . h" 11.T • 

m•ntaire• de a vie po i que.... ' plot cle recenseur ou qui contrevien-1 c esp1g 1- ... ,otturno. 

Manon 1 Les Byzautins excellaient à torturer 
leurs escla"es, sans distinction du 
sexe, soit qu'ils los employassunt au 
crime, !toit tin les plongeant dans la 
luxure à outrance. Leur ma1·ché des 
esclaves était renommé pour les féro­
cités qu'on y faisait eudurer à ces 
malheureux. Aussi était-il communé­
ment désigné comme la • vallée de la­
mentations ». 

et qu'il repouue. Contre le acte franco-russe ! draient aux: dispositions du règlement _Chopin-:-Scherzo .No. 2 en si bémol 
L e problème du désarmement P C1ncou rront une amende de 5à ~o ltqs. 1 mrneur• (Piano: l\lme Elsa Filini). 

Il b . t. 1 Au demeurant, l'Allemagne ne voit Un at:tre de xo à 50 ltqs. est fixéa pour 1 c) L. Zanuccoli-Oh ~iamma 
" e11t eaucoup question, ces emps . . · " h · 1 · t". é . . ~ · 

d · t. J' . t u d · cette pai autre chose dans les pacte!ii d'a:a- ceux qui emp .. c era~ent Oli Ill .. iess 11 1 Rossm1-Bal'biere di Siviglia(Chant: 
ermers, c_on mua ~ta e r, e, ' d'exercel' leur emploi. M Ad l 

•collaborat10n collective» que 1 on. a sistance qui ont été connus jusqu'ici, I , é. t' d , t 1 me a 'rervy). p , 
!li diTersement conQua au cours desl , . . . . ,os op 1a.1on~ e 

1
11um_ero age se- me ARflE 

r- dernières années.La nécessité s'im-l qu un retour aux alliances m1hta1res ro11t ccntrôle~s 1usq_u au 1our du ré- a) Wagner-LiRzt-Mort ù' I t 
1 • • · • · est l· d' - censemont genéral fixé au 18 octobre . . 0 1 so a. 

posa donc d examme1 ce qui . .i avant-guerre. Le pacte de Locarno et le. f lÏ . L1szt-Rapsod10 hongroise (Piano· 
«collaboration collective» en quest1011 . · s au 1 s pums. :.\-Ime Elsa Filini) · 

C'est sur les ruines de ce marché, 
dont l'établissement remontait à l'an­
née 8,p, que l\Iehemed le Conqui.-\­
rant fit construire le premier bedeslin, 
non loin de l'emplacembnt oû il de· 
vait plus tard élever le bâtiment des­
tiné à servir de logement en même 
temps que de local de vente des escla­
ves, en ces temps-là des prisonniers 
è.e guerre principalement. 

et ce qui ne l'est pas». M. Hitler qp-1 a été atteint par la conclus1011 du Dans les endroits où il n'y aurait " . , .. 
pelle les 14 points de Wilson, qui déjà pacte franco-soviétique et le gouver- pas de recenseurs ce sont les élèves b) Gretschamnow-Ber~euse. 
contenaient cPtte conception, mai~ t d R . 1 't h d' qui s'en chargeront.Tous les journaux F. L Alvarez -La Part1da. 

1. é . nemen u etc 1 serai eureux a- t 11 1 "I J h S F "! · · qui n'ont pas été app !qu s ensui tP. e . rel' uns en q u~ e angue _qui_ s pa- o ann trauss- ru 1ltngstimmen 
Le désarmement géueral, en varti- voir une interprétation authentique ra1ssent son~ obligé~ de publier 111 e~- Walzer (Chant: !llme Ada Levy). 

culier, dont Io d_ésarmement do l'Al- des répercussions de l'alliance fran- ten~o et au JO_ur l~ JOur_ Ie_s commu111- Le chant sera accompaqné au piano par 
Jema~ne ne devait être que le prem1C'r ques que la Direct10n genorale du re- le Mo. Carlo d'Alpino Capoce//i 

' • é é t' · -1 ·co-russe sur les engagements des cens 1e itl d • 1 · 
Pas n'a 1)aS ét ex eu e quoique 1 (·11 • eur a ressera pou1· ec airer G d F 1. 1 Alç-, d d M 

' · · l ·bl · l · é f · d ran es 1va 1re e u sset C'était là le fameux esir bazari. y eut en l'occurrence, une obhgat1011 Etat signataires du traité de Locar- e pu !C: •• es cm_ mas eront aussi e 
formelle et quoique les avis et les cri:s no. Mais il entend ne laisser SiUbsis- la publ1c1te en projetant les an:10nces. 
d'alarmen'aient pas manquéégalement . ,. Le jour du recensement géuéral 
dans le aamp adverse. M. Hitler cite ter aucun doute quant au fait qu tl tout mouvemeut sur terre et su1· mer 

A l'occasion du « Centenaire de < La 
Nuit de Mai » un graud festival 

l\Iais avec la pénétration turque la 
question de l'esclavage changeait im­
médiatement ùe faca, et la situation 
de ces pauvres créatures fut réfor­
mée da fond en comble. Les horreurs 
du régime byzantin firent place à un 
traitement essentiellement patriarcal, 
solon les précèptes humains de l'1s­
Ja m. 

textuellem<.'nt différentf's déclaration,; juge de pareiiles alliances militaires cessera jusqu'à la fin des opérations 
de M. Lord Cecil, de MM. Paul-Bon - , 1 t'bl 1, 't t 1 1 t qui sera annoncée par des coups de 
cou!', Henderson, Brian_d et Vander- ncompa • es avec espn e a e - cauon. 
voldP qui proclamaient J'obligntion, tre du statut de la S.D.N. 
pour les Etat! vainqueurs, de désa1 .1 • A la Municipaliti 

placé sous le haut patronage de 
Son Excellence !'Ambassadeur de 
France, et organisé pi!.r }Jme des Fou­
gères-Salacha. et sa Compagnie de la 
< Scène class1q ue », aura lieu à l'an­
cien Théâtre Français, le 27 mai à 21h. 
précises. mor. c On a nffirm•\ dit,il, que les M. Hitler regrette le 

temps n'l"laient. pas mûrs pour désa1 · refroidissement des rela-
mer ; or les temp!:: éta1en~ u~ûrs, mni~ ti"ons l'lt lie 
la ,olonté da dél:iarmer faisait défaut!• avec a 
Bien plus ; 110n ieulement on n'a pa~ j Il sera huposslble égalemeut pour 
(l'·sartn(; mais on a accru lea arm<'- . ... · ' . l'Allema.ane d'apposel' sa signature à 
menti au arand JOUI', dan11 une me- f '" · . . . 
sure inouïe. . t un pacte de non-1mm1xtiou aussi long-

e On a\'ait 1 it : Qu@ l'Alle~ag~H~ temps qu'une définitio11 précise de ces 
n~us prét:iente u_n_ J.>la:i couslrnclif. J . i'.~ 1 actes ne sera pas donnée.L'Allemagne 
fait une propo1>1t1on dans ce sens. ::St P 
! 'on avait accepté mon plan d'une a r· n'a pas l'intention d'intervenir dans 
mét'I . de 300.000 homme11, peut-êtrn les autres Etats. Elle na veut ni 

Le11 autobus 

A partir de demain et suivant l'au­
tori->ation accordée par la i\luuicipalité 
les autobus de Rami-Fatih pourront 
aller jusqu'à Sultan Ahmed en suivant 
la route du tramway. 

Originairement, la réduction en es-
PROGRAMME : clavage, p!lrtiel ou total, d'une popl!-

r. - Quelques mots sur Musset avec lation ennemie dépendait de l'issue de 
audition de poésies chantéos : Bon- la guerre dont elle constituait l'épi­
jour Suzon, Ninon, L'adieu, La chan- Jogue naturel. C'était l'application 
son de Barberine, avec accompagne- cruelle de la fol'mule vae victis !. 
ment de piano et violon. Avec la dissolution des mœurs qui 

Marine Marchande 2. - Rarberine, eomédie en trois actes envahissait progressivement la com· 
de 1835. des sultans et la haute sociétéi otto-

Le5 mutinlii de l' " Erol n 3. - Le Déluge, intermèùe musical en mane, les exigences ûo la drbauche, 
l'honneur du centenaire de Saint- <~elles d'un libertinage effréné impo-

1\DI. Huseyin Meluned Ali, chef'mé- Saëns. ..èrent la nécessite) de reculer les bor-

certains souci& seraient-ils moindre" 
aujourd'hui et certaines charges moi us 

cauieien, O.sman Nurj, télôgaaphiste à 4. - La Nuit de Mai. nes pour la chassü au gibier humain, 
annexer l'Autl'icha ni 110 la «1·atta- bord de l'Erol, oui est arrivé en notre 5 . _ Apothéose de Musset. 11 otamment là où il s'agissait cle farn-
cher•. Mais il faut que le peuple al- · port ont été défêrés au parquet com- riser une capture i!limitée de jeunes pesantrs ! » 

M. Hitler ar.cuse ... 
Le. /ait que la Russie avait fixe à 

960.000 hommes ses effectifs sw le 
pied de paix, que la France avmt adopte 
le service de deux ans, le fait aussi que 
de nouvelles alliances militaires étaient 

lemaud ait le droit de dispe>.«Jer libre-
ment de sou sort. Je crois i>erson­
nellement qu'aucun i·aglme ue peut 
durer, quand il ~·est ims profondé­
lllent anoré dana le peuple . 

L'orateur fait allusion à ce propos 
conc/.ui:s a amene l'Allemagne à rtla- .. 1 S 1 _,, h ·t d 1 . , . . . d . .. a u sae, o" c acun vo1 a.1111 a 
blir t'lfe.m~me en fat/ / tgaflt~ es droits. 1 • . 

· /' d d ·t I · d 1 fa9on d'agir du gouvernement l'ex-qm est express1011 u roi a a vre c 
fa nation. " Ce n'est pas /'Allemagne pression des véritables int&utions du 
qui a rompu ainsi _ proclame M. pe11ple. Au demeurant, le g-ouverne­
Hiller - /es engagement~ dirivant des ment allemand regrette que la ten­
trailés ; mais c• so11,/ les ~ais, qui flou.> elon provoqnée par le conflit avec 
0111 co11t~aù1fs d'a!l_i~ èlinsi p~~ nous-'!1' i l'Autriche ait amoné un refroidiase­
mes, qur 011/ dtchrr• les tra1t1s. » l Al- ~ment des · relations aveo l'Italie. 
lemaqne n'entend menacer .p1rsonr1e. El· L:es 13 points de M. Hitler 
le ne veut qu'obtenir /'iga/ité des droits 
qui garantit sa securiti ». 

En termes tris vifs, N. Hitler s'üève 
contre l'affirmation de M. Nac Donald, 
suivant laquelle, en présence des arme­
ments de l'Allemagne, les autres Ji/ais 
ont eu. raison d'arr'11r leur propre de­
sarmement : 

En te;minant, :11. Hitler préeis11 eu ta 
point1> les aonceptions cJu gouvernement 
du Rei~b en mati~re tle politique Hran· 
ière : · 

L'Exposition artistiquE italiBnnE 
à Paris 

PariR, ~ r. - L'Ex µosition arlistiq ue 
italienne a µrodu1t un tr{)s vif inté­
rêt. On a euregistré plus de 200.000 
frs. de rentrées en trois jour~. 

. ___ ,,,,_ - ~===- -
La vente aux enchères 

de vendredi 
-----Xous aµpuuons que 'e!Hh"r1di pro­

chain une grande \'ent<J tt ux enchè­
res, ung vente SlilntatiouugJle aura 
lieu en uotro ,-ille. 

me les principaux rnstigateurs lie la füles de toutes nuances, 11fin d'assurer 
révolte qui par deux: fois, l'une· à LES mots "ottomans" l 1e plu!= de bizarrure pu~s11Jlo au peu-
à Gdyn!:;i ot_ l'autre au Pirée, a ~l?iaté I 1 plement des harems. 
parmi 1 equ1puge de co l.iateau. " Au cours des siècles, Io marché aux 

Excès ... de vit•iilie ..::;.~.. '1 dÉfinitivEmBnt abandonnés esclaves du Conquéraut fut souvent 
ravagé par des incendies nécessitant 

Le transatlantique (Ùfôr'd, ba tant ,._,'2J..,, ·- des restaurations importante!!, mais 
pa nl Ion a1Jglais, à_ U'Jl'<i d UtJUBl -_ He 

1 

/V ème fis te il existait encore à l'état florissaut à 
trouvaient des . tounstes a appare1Ho 1.- Âb°lde (.itonument) _ Amt ! l'époque ?u sultan ~b~ul-:.\lecid. 
hier pour coutmuer sou voyage et il 1 ~ . L'établtssoment eta1t assez vaste 
a n.rn1011té le ilospho1•e''à l'àl!èr cùmme j . _.Exemple : 1stanb:il b11· a'.mtlar pour· héberger, suivant la saison et la 
au retou1· .Ayant fait' route â une vi- . ~ehnd1r (fsta11b11! est une ville de 1110- condition des pensionnaires, de trois 
tesse supér!eure à la réglamentaire, te f rmments) :i quatre ce11ts esclaves des deux sexes. 
r~nl?W:l y_u'il. a p~odq1t a ét~ caw,se de 1 n!stanbul, Atatürk için, heykelli Sans ~ompter ceux qu'on y ramenait 
dPgat::. Ot;Ca~10111101:1 _aux quais du htto-1 bÏI' amt yaptirm:i~a karar vet:di _ pour etre reveud~s. une seconde ou 
:-:i:.Deplus,a.Baltalunan 1l a heurtéunirislanbul d' 'd'd'". peut-~tre une troisième fois, on peut 
bateau lui occaliionnant de gi:ftves · ~ eci .. e enqer llll monument ostimer quel' «importation• annuelle 
arnnes et un motor-boat amar- (stalue) a Ataturk) de ces malheureux, qui dernient pas-
ré_ a été )_eté vi?lemment aux quai_s et :il.- ::\-lüstacel (ur!Jent) - ll:v i in ser _par_ là pou~ subir leur destinée, 
mis en p10ces. Ces deux embarcat1on,'J l:.xemples. ""urdu b d k atte1 " 01t le chiffre de trois mille en-

t . t à l'l . t . l h 1 • .i. ay1n ll'ma ' . . . appar enaien 11i:;t1 ut 1c 1t yo o- el'gin i~lerimizin ba,mda elir _ v1ron, ce q~t donne une ~d&e assez 
jliqua. l'v . g . exacte de l etendue du traftc. 

L'enquête continue ot la réparation (le,., e ement du pays vrent au f'remœr 
de tous les dommages causés sera ranq de nos tdches urgentes) 
exigée de la compagnie à laquelle ap- Dün Ankaradan bir evgin telgrnf 
partient l'Ox/oru. aldtm (J'ai reçu hier un téléqr" mme 

Les Associati ans urgent d'Ankara) 
L' Arkada, lik Yurdu 3· - Torbiyo etmek ( iduquer) -

E~itmek 
Le111 membres de l'Arkadairlik Yurdu 

sont invités à participer à !'excursion Terbiye (éducation) - E~itim 
que notre As.sociation organise pour Mürebbi (éducateur, précepteur) 
Vendredi ~4 Mai à Ta~-Deleu. E~itmen 

Inscriptio11 au ~ecrétariat juitqu'à ~-- i\fektep 
:\lercre<.l i n Cl'l. 

(école) -Okul (Ok ula) 

(professeur) - O~-
L'asse mblot dei co iffeur~ 

Les membres de !'Association des 
coiffeurs ont tenu, hier, une assemblée 
générale au cours de laquell@ dss dé· 
c1sio:is d'ordre professionnel ou t été 
prises. 

5.- ~Iuallim 
retmen 

Exemples : Cümhuriyet Okulla­
rin 111 genç kafalt e~itmenlere ihtiyac1 
vard1r - fi/ faut aux écoles turques des 
éducateurs à la tête jeune.) 

Cependant, aux captures de marque 
et particulièrement aux femmes blan­
chos, qui se dist111g11aient par leur 
beauté o u par d'autres qualitc•s a\'an­
tageuses, on épargnait ordinairement 
l'avilissement du marché public. Sur­
tout les belles jeunes filles aux char­
mes virginaux: pleins do séduction 
étaient offertes directement au chef 
des eunuques du sérail, lekiz/ar aqasi, 
qui, s'il les j ugeait dignes de pareil 
honneur, en faisant l'acquisition pour 
le compte du sultan.Celles auxquelles 
la chance refusait telle aubaine de­
vaient se considérer heureuses de 
trouver un abri dans l'alcôve d'un 
vieux pa~ a aux propoi:: guillerets. Ra­
ter encore une situation de ce genre 
éq uivalait à prendre le chemin du 
marché. 

·astres. 
entre dcu:~ ceuts et millt1 P1 teill" 
suivant l'tirnluatiou de l'est101.autrci 
basée sur l'âgtJ, la couleur et, a 'üJ·et• 

dt. d. · · ie 1«0 con 1 IOllS lSllUCtl\'eS ( ' ·111ulll 
exposé à la taxation. Lo min~ ft'~• 
t>tait perçu pour les enfants 11 ~he:i 
le maximum pour les femm~s bla 1~0 el 
réunissant les qualités de 3euntJ5• 

de beauté. la~o:h 
Quant à la provenauce des e~c 0 ell 

elle était invariablement la mer~ ,sl· ~ · 
ce qui concerne la race n~ire, c-~ii!lé:ô 
dit·e J' Afrique. Les mo111s ~s te.Jcô 
étaient ceux originaires de l'Eg) Pteurs 
fellahs, réputés paresseux, 1110~1 •0 iW 
infidèles et d'un mauvais caract .\1e 18 
corrigible. Par contre, les nè,gre~s~i 1 1itl 
~ubie et mème ceux de l A?) 00 et 
jouil:lsaient d'une cet·taine confianà jeS 
trouvaient facilement achet~urs rtoJJI 
prix plus élevés, ce qui éta.1t ~:iaie11I 
le cas pour les femmes qui. s 
spécialisées dans l'art cuhu~1r_e. 5 J~S 

Pour ce qui a trait aux ongiueu,0:1~ 
esclaves blancs, nous nous t1:0 1 11t1· 
en présence d'une question b 10 \ 11o~· 
trenHrnt complexe. Ici c'est une e~ (id 
trica~le conrusio1~ ~e races.Felll~~i~I'~· 
tout age, ùe concltt1ons les pl~~ rriilre 
rates, toutes disparni~saient ue 
les trnillis de:; fenètres cl u hare 111 · ~ôit ,.s ._ 

Il y en avait de tous les pa) ~iuf1le 
qu'elles eussent été amenées ~ l' 1e~ 
butin de guerre on capturées par5· li 
corsait·es qui sillonnaient les 1110u1·el11 
y avait des femmes mariées, so il )' 
avec leurs nourrissons, coinrne fallt3· 
avait des veuves, avec ou sans 01\gtoll: 
des filles et des fillettes, toutes. 0\ 1 IB' 
ties dans les gouffres qu'étaie! 
gynécées d'alors. • Jou' 

Que de millions d 'existonC~" 10 til~ 
les avatars pourraient remplll 
une bibliothèque de romans ! · • ·t urC11 

Parmi ces femmes, il s'en °".0ure· 
trnuvé _qui ~10us ont légué des 1 ~r11111~ 
nirs lustonques assez eucoll . ntP . e .. c.1 ~ 
pour composer une chron1qll • il 111. 
leuse, mais il n'y en a pas eu. • dC' · se 1 
co1111aissance qui eussent la16 ro1 

' uo ~ traces as-;ez taug1 bltis pour q -,.,.11~~ 1 
puisse les invoquer en tén101~ ,11~, 
édifiant pour juger de 1et1 1 i teJJ• 
d'âme µar rapport ,au sort qtl 

était reservé. tf1i0' 
Où l'o n retro uve les IS 1 r' . piens et leurs mœU .. et 

. . J'" 
Pour ache\•er ce tableau déJl1. 1101r· 

b . . tf.1 (CJ' som re, 11 faut encore broye1 
1tir r<' 

Il :s'~g1t ùe~ eunuques, ces _P;11 1"~ r 
estropies qui cachaient Jeli 1 ui 1011. 
:sous l'a1-ruu1nce de:s manière:> tj ti0 11 ' 

• b · . to11v 011 
permettait l'autonL(\ de leuo -cePtl 1 
lis étaient presque sans. e~e>ll1e~. 
origiuaires de la .._'ubie et iJs. JS ur. 1, 

leur mutilat1on aux intervent101 ._.;Ill'., 
l è, e. 611 

ta es effectuées à peu pr ", (1111 r· 
vernent en Abyssinie par _de 3 flf1P~e; 
ques sectaires monophys1_te:i p:ii' 1, jl 
tenant à l'Eglise copte, voire eIJS 11JJ· 
desservac.ts de cette Eghsr, g 
cruels que cupides. ,...; pilll~ 

Ali N~~ 

L 'annivErsairE dE rentrts 
En gusrrE dB l'~tali~e 1:;~ 

Rome, 2r.- La direct101\ lltie elr 
1 ions à l'étranger a déc!d< 11gor 11i· 
collectivités italiennes à J'e~~~1 e it011e 
lébreront le 26 mai le 2°1 errl' 
versaire de l'entrée en gtl 
l'Italie. ·------ 1~,,it 

Ch r onique de 

~B Roi d'ltal~ à &uidOPiD 1e 
-~- 11itl 1 •,~ir , -t-is·t ~ 1 

.Il n'y a pas d'au!" altematillt, s'i ­
crie /'orateur: ou les armements cons· 
tituent une menace pour la paix, et alors 
cela est vrai pour les armeme11Js de tous 
les Etals, ou ils n'en constilumt pas, el 
dans ce cas iqalement, cela est vrai 
pour tous. Il n'est pas admissible qu'une 
nation puisse p1esenter ses propres ar­
me1111:11ts comme un rameau d'olivier et 1 

ceux dt'S t1utres comme la vuge du dia­
ble! Un tank est un tank et une bombe 
est une bombe!.. La 11a1io11 allemande 
!l'entend pas ~Ire considérü a jamais 
comme une nation de seconde classe ou 
de moiudre valeur. L 'egaflte est la pre­
miae condition d'un travail collectif». 

Les effets et objets d'a r ts apparte­
nant li feu yun1ksulu :.\Iahmut pa~a 

L es arts 
Le Concert de Mmes Levy et F ilini 

Her ô~retmen, e~itim usu llerini 
jjilmez - (Tout professeur ne sait pas 
les méthodes d'enseignement) 

Rome, 2I. - Dans 1 aP!tnire. '.·té I~ 
Roi, re~u par le sous-secre 11 \'I'~ 111~; 
rouau tique, général Valle., ,011aJJt1:,1(e· 

Toutes les races et toutes centrale d'e.·périences a~i s'e~t (110' 

1 d·t· de Gmdonia. Le souvera 1 ~1 tior1s 11 etl' 

L ' Allemagne et s es vo isins 
.. A l'a,enir continue M. Hitler, J'AI-' . l~·magne ne prendra µart a aucune 

conférence dont elle iùrnra pas <'Oll­

tr1bué à élaborer le programme. Noua 
n'entendons pas. lorsque ~ ou J Etals 
établissent Ull cdraité-tribunallJ ètre 1 
les premiers à en faire les frais•. 

Aprèii avoir rappelé que 1' Allemagne I 
n'a plus de ionflit avee la Fnnce de­
puis le plébiscite de la Sarre, l'ora-1 
teur parle en termes extraordinaire·! 
ment cordiaux, de la Pologne. «lei, 
dit-il, il y a eu nu grand et véritablt! 1 
apport à la paix européenne>. 1 

Au sujet du !acte de /'Est, M. Hilltr, 
déclare: 1 

• Nous ne songeons pa.s a gaspiller 
notre sang au /Jlisard, en fùlreur d'iule- 1 

réts étranger.'; nous ne songeons pils. a j 
vendre. par traité, /es /Jommts el les fris 
t111 peupl~ allemand. Le soldat allemm.d, 
es/ bien trop bon el nous armons _trop 1 
notre peuple pour que noire co11sC1ena 1 

nous permette de participer d des c119a- J 

g~ments dont on 111 peut prévoir les con-1 
sequencts•. 1 

%ront mis en vente dam; sa réRidence Ainsi quo nous l'avons annoncfi un 
~ Kaoata~ en. f'.1-ce du siègl:l du mo110- concert qui s'annonce particulièrement 
pu_lfl des sp1r1tueux. ~our to_us ren- 1 intt>ressant ;:;era donné demain jeudi 
:;p1g111)1llf)Uts. s'adresser a la _ma1ion de 1 il la «Casa d'Jtalia•, par :.\lme Elsa 
meubles Sallh et Sasson. Tel.: ~3249· Filini, pianiste de valeur et :.\[me 

Biz .<t?ktanberi gençli~i yeui za­
maular 1ç111 e!titmek 1stiyoruz (De 
lonque date nous désirions former la 
jeunesse jlJivant les nécessités des temps 
nouveaux.) 

es con 1 ions... ment intéressé aux insta1, :t u1f'ei.,,~· 
· 1 é . . 1 1 . . t 1 étl . J l ' Un délai qm m nte mention ; e c er11es qui const1tuen • ui!1.' 111e 

voici. de la nouvelle base. Les e<\ \'t\'e 
L'importation des esclaves était sou-) vriers et la population on 

mise à un droit l'entrée qui variait acclamé le Roi. ~ 

Nos m inistres par Cemal :Nadir Gûler 

le présùlt'11/ du conseil 
I swet Inouü 

Lit ministre de f'inltfrieur 
::?iikrü Xay& 

1 " 

Le ministre de /'économie 
Celal Ba:yar 

. . , 

Le ministre des travaux publics 
Ali Cetinkaya 

Le 
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3 BEYOI LU 

œs c 
Les Musées 

__ g 
J,l'••••••••oaa•••••• -••••••••1 
1 Ert plein centre dB Le set'Ond 

?111sées d•'S Anliqmlés, Tchmlh Kios"'" li ~ y 0 6 L U appartement 
Nusêe de '/'A11c1en Orient • 1 D li de l'immeu-

ouverts tous le.s jours, sauf le mard. ble No 156, 

VIE ECO HUMIQUE Les kiosques dE Topkapi 

et P 1nnnc1ERE 
.. 

Les principaux kiosques du palain 
de Topkapi que l'histoire mentionn11 
sont ceux de Bayaz1d, Cel>eciler, Yali, 

de 10 à 17 h. Les vendredis de 
13 

à ,
7 

«lsliklal app~rtiinani•. avenue 
heures. f•11x d'entrée: 10 Ptrs pour de l'indépendance, en face du 

CONTE DU BEYOGLU 

LE COLLIER 

L'exportation de nos 
• opiums 

D~ retour d'Ankara, le directeur du 
monopole ùes stup~fiants, 'LA li Ba mi 
n déel ar~ que les affaires qui l'avaient 
appP!é . dan~ la capitale n'étant pas 
lerm!nee>;, il devra y retourner ven­
d~Nh prorhain. Les questions Mjà 
1h•hattues ont trait à la nouvelle ré­
coltl', aux achats et aux ventes. Il a 
étf, décidé de former une commission 

1 

uouleversa. avec• la participation des délégués de 

1 

Le reEto cle la journée, la nuit où tous les mi:iisthes pour arrêter les 
e\lb .'len~C'~11·a l>reillée, cette idée dispositions à prendre pour l'expor­
ù avoir t'tP dupée par un a1·enturier 

1 

laiton do nos opiums. 
la plongea dans le clésespoir et l'a- I lt d 
mertunw. ,a CU ure u riz à Manisa 

l]'en Ptait fait de ~011 beau ro1nan ! 
deg r~vc' d'a\·enir qu'elle a\'ait for· 
1n1-.o;;. 

Topkap1 et luc1li. 
Le plus ancien est celui do Beyazid 

que l'on a nppel4 ensuite Sep!'tciler. 
011 ne sait pas au justo que t•st l'ar­
rhitecte qui l'a édifi~ ; peut-~trc e~t-1~e 
Hayrettin. ~lurad III, à l'annonce de 

1 
Ciné Chic, est; à louer. 

,. inque section Pour le visiter, s'adresser au 

,1/11.1n· du patals de 1'opkapou 
l'i le 7 résor ; 

ouverts tous les j9urs de 13 tl 17 h. 
sauf les mercreéhs et samo ·•· Prix 
d'entr~e : 50 Pts. pour chn4tJo section 

Nusee des arts turcs et 111us11!111t111s 
a Suleyma11iè : 

ouvert tous les jours saur les lundis. 
!.es vendredis à partir de '.l h. 

Prix d'entrée : Pts 10 

,lfusee de Yèdi-Koult! : 

ouvert tous les jours de 10 à 17 h 
Prix d'entrée Pts 10 

,lfuoee de /'Armée (Sainte /renel 
ouvert tous les jours, saul les mardis 

de 10 à 17 heures 

,1/usee de la Narine 

portier. Pour le louer, ~'adresse~ 
à l'administration de l'Ak~am, M . 
N urediliri. 

Se pr4te pour servir de cabinet 
de co11eul\&tio11 ponr un médecin 1 
ou un dentlete, d'atelier de ce u-

l
ture 011 de mode comme au-1 ile 
loremeut. 

----· ·'·~_ . •• ù ••• , .. ~ -···· ' 

Sp4olall1te des mala41H 
peau e t dH maladlH 

Y6uérie1111H 

Beyotlu, lstiklal Caddesi 

T~I. ~1405 

Par A:\TOl:\E de COUH:;O:\ Retour1wrait-elle lui rédamM' son 
. - \'enez ce soir. lui dit Frun~oi:;, l~iPn ~ ~ans dout_e protesterait-il. 

011 arnit interdil la culture du rii 
dans la r?gion de ~!a:1isa. Mais à la 
suito t~ts démarches faites par les m­
tére~se.", le mm1stère avait chargé le 
spf.ciahste ~!. Harun d'examiner sur 
les liC'u" si <' \l tle culture est nui,ible 
à l'hygiène pul>lique. La rfponse 
ayant l'lt~ nl·µati\l~,la culture du riz a 
de uouveau eté autorisée. 

la mort de son père, s'y r1'1lllit une 
nuit au cours d'un fort vont du &ud 
et y attendit le " sadrazam "::lokullu 
Mehmed pa~a. Du côté de la mer et à 
gauche li y avait un arsenal où l'on 
con11en·ait les galères d'apparat et !a 
fameuse " ye,il kadirga • (la galère 
verte). En 1585, Klliç Ali pa~a y fit 
construire un blliment léger (bastarda) 
dont il fixa lui-même les dimensions. 
Le jour de l'inauguration, ùes prières 
furent dites au milieu d'une grande 
assistance, parmi laquelle so trou­
vaient lei hauts dignitaires. Kiliç Ali 
pa~a a\'ait [ait endosser des «hllaplar» 
au chef de l'amirauté, aux pré~iùents 
des corsaires, à l'architecte de l'arse­
nal ; il fit distribuer les étoffes don­
nées en cadeau par les d11i:nitaires, 
ainsi que des cigarettes; de la viande 
dea moutons immolés fut mangée par ouvert tous les jours,saul les vendredis 
les forçat• •kâfir" (infidèles). Lbs prin- de 10 à 12 heures et de 2 à 4 heures 

RESSORTISSANT TURC cunn11s .. n1 te 
frant;aia se chargeraiLde travaux <le oou1µtfl• 
bilité en langue tun1ue rt de travaux de bu· 
rt•au de tout genre. Préte11tion11 uitl<l"ste1. 

S'adre8ser sou8 .\1n. aux h11r~n.11x du jour .. 
11al. 

cinq minuteF seulement. \'ous n'a1·ez Elle .•h•,· 11
ia

1t la discussion qui se 
r·ien à den1ander au concierge. t:'e:"-l produ.iratt : ses dénPgations, se:; dP-
au rPz-dtl-chaussét' ft droite. clarattons d'ainour. ~lieux valait l'n 

cipaux gardiens de ce kios4ue s'appe· 
l&rnnt« 9ostanciba~i . et leurs chels•ba,-

El 
, . . 1>rendre son i"1rti pluto"t • le~ était allt•e. l•ran~o1s avait . . ' • que sexpo-

cuhadar." 
C'est l'architecte Dal'ud all'a qui, en j 

un ' . l'E · •e1 à une ~cène d'autre pa t . 
}la 0 garçonrnère prns tle. toile ' ' '.• ' faitemeut inutile r pal- 1 chaussure• à 
l' r tes aprl<s-m11l1 de printemps. ou 1 " • • ,e~ 

se111elle r590, fit jetel' les fondements .ùu kios­
que Incih dont la construction dura 
juaqu'~ la révo~~tion . u_e Sinan pa~a. on oe sent légtJr t•t gai, elle aimait . I out di• . suite, car c'est un prin- 1 t } 

le rejoindre à pieù en suivant les are- cipe [én11n111 d'oublier, d'al>a1><lon- 1 e caou c l OUC 
nues aux arbres déjà verts. ner plutôt que de lutter ou mi'lno Depuis l'année dernière u11 dilfé-

li est curieux ùe l'Oir comme on d:es~aycr d'att~1.1~cr le ~al. e_lle pen- rcntl dresso tes cordonniers contre 
S~_voure le l!·mps qui passe lorsqu'on •·•. à partir. ne1u elle arn1t fait nulle tes !al>riquants de chaussures à se­
•a1t quo, quelques minutes plus tard, p101i:ts ... _sans pour cela que sn perne mclle eu caoutchouc. La Chambre de 
On retroul'era Je honh&ur. On pour- en .rut morns forte, lorsqu'on llll ap- commerce ayant voulu arbitrer le dif-
ra11 courir sans doute 

0 
l" tt . _ , pot t11 un télégramme. !I ne conte- férend n'y a pas réussi; les points de 

dre 
1 

. . P ur a eut ·nait <tu'un fieul 1not · e des deux part's ~en!> us nt~, mais en y _allant lente·\ _ \'cnrz.. . · 
1
·u . · 1 comportant u:10 "' t on m le à tt é part.de vé.rtté. Elle a surtout pri,; en 

tous 
'tu. ., e. ce e .unique pens .0 t\uo lui \'OUla1·t- il .,.._ .•v,0 1·1.·11 !"111· 11 c ù t 1 t é 1 1 "" ·• " rnnsit crauon que ces deux rndustries 

8
i l>ie • ':.ais rouv i \sur 8 <: '"'.""' tention de lui soustraire do l'argent devraient être protégées au même ti-

. .n 4u Il e::;~ inala.:sc _de sa-.ou si pn.r uno ~·Jrto de chantage'<! li fal- t 1 
ce ~~nt eux qui la gros::;:s:sonl ou elle lait s'attendro à tout de la 1>art d'un re. "'a concul'rence va donc continuPt' 
qu1 •eo a'· ·or"O tOU" Ùe plus !.>elle. C"est ainsi que l'on va 

u> u ."· . . tel homme. Ce1>emlant, elle se dit Ma r, 
1 

1 t t t mettre en \'ente sur le ma1·ch6 des 
l'· • . rcc 111e ne set 1ss1my a1 pas ou e qu'il 1•ta1t trop ri1licule de ne pas chaussures en toile avec sentelle en 
. att1ranl'e que produisait sur .ellt'_ le tenter de se clHendre. Jeune 1 "'I' ·t tl t • 

11 
caoutchouc à des prix ne laissant au-

\
. io11111113._ c.. le ~1111a1 ce. o _t +'_s 1 - Elle sauta dans un taxi ot ~o fit 
olture, cette 11isouc1ance qa1 eta1ent conduirn di,•z lui cun garn pour les fabricants. 

lot:; i:;1ennt:t::>. 1'01~dat. los longue~. hou~ C f 1l • 1 1 • • • 1 t t" d res qu'ils pas"a1ent ensemble ilô tll' 8 ut I Jlllllc homme qui, comme a prO eC 10Il eS lltarqUeS 
cessai.,nt, nrnc un pla!'1r réc;pro4u1., ')"11tue,. !0 u1" .1UJ ouvt,'it la porte. •Je fc"b r·i·que 
de parler do tout, Ott rien, d'eux-1111.). L.lle r~sld ~ 11 1nsta1 t 1Hu11obile sur '" :• 
Ille• mais, copoudant, elle avait l'im- 10 8etul 1nus pénétra tians l'apparll'- On s'attend à la prise tle ùecisions 
prchsio11 ùo no rien connaître de lui. in~nt. 11 la rPgarlla tnten~énient el il très i1nportante~ visant la répression 

c• • • . , IUJ semLla qu'un sourire •'e ·nti" ·1 .1 ,,1a1t-<o ce 1ny•tere 4m 1 entourait sur """ lhres · '·• 10s:11 uo l'abus qui se tlévéloppe cte plus e11 
11u1 pla1sa1t a .\Jarcel1ue ., .\u tond 

1 
• · · _ . _ plus ut qui consiste à plagier dans un 

tl'ctlo-mcme, elle '"' pouvait H'emp~- ~a11' !not clir<', il s'approdt·\ cl'ello IJut de concurrence commerciale les 
clwr tlo sa muer l'a1·enturo 

4
u 'elle vi- ~t, aussi hrnsqu~ment ,1uci la i·eillP marque; de fabrique. 

va1t. 1 eula~a . Elle résista d'abord pui,; ,,; U · 
C11 jour-là , elle s'apprêlait à Iran- l_ats~a aller à la douceur do «Ptt<' ll Vers qut deBSéChe 

dur lu seuil du la maiwn qu'il hal>i- l'lr<~mle. .\Ion•, U •'<1carta d'ellt> 1H (es COtonnÏel"S 
latl lor~\..lu'eile He heurta à une fcni· aprf•s avait fouillû dan~ :-;a Jh>ch1" 
tue qui en ~orta1L \'enait·ellf' de t•h(!Z r.uttach~.1 à son cou le ''Oilier, Io col· I l>.iub ct!rla1ns \"lll8'T0K d u uahiyo 
lui r L'111connuu était jolie et une 111'" '1 111 u'avait Mé qu'un p;ago qu'il J\a1·uta~ (Adana) u n "'l'ers uénommé 
titrango impressioi: ùe peine ell\'ahit esponut bien c1u'on \'ieuùruit n'cia- •Ag1·ous 1ps1lon• s'attaque par lu ra-
la jeune fille. C'est en héoitant qu'oll<' mt''" c1110 '""' cotonniers ot tes dossùcho. 
botma à la porte. Les culti1·ateurs ont él~ ol>ligtls de 

rcconuncn('er les be1na11ces ~t ctJla sur 
François ;e1111.Jail ams1 naturel 11ue 1 H C . 1 un :;uperf1c1e ue 1200 hectares. 

de coutume. i1 fit 1e gc 0 1e, qu• 01a1t antil ommErtlillB ltaliana • 
devenue rituel dans h~uro rencontres, • • 
ùe la prendre pai· les doux mains. et l'ap1L&I enlilrtll!DL •er<i eL réserm On a fait \'enir d'Amérique la graine 
la conduisant d~rnnt la fonètre, la d'un genre Ù0 coton dénommé <1acala» Lit. 844.24.4.493.9& t ·' t 1 lt d lé 
contempla silcncieuseme11t. Aprb e uon a eu ure e < veloppe dans 
tette admiratton muette, 11 enlevait o- les terrains hunnùes. On va l'ensemen-
llél1catcu1ent son chapeau, son mau- r>irection Cen1rate ZlllLA:-; cer à titre ù'ossai dans les plaines de 
teau et la fai,.ait asseoir. Fil1•I•• dans toulei'lTALIE,ISTANBUI. Buroa. 

'! · · 1 "! ' 101!1 S~IYRNE, LONDRE~ Le taux de l'esco1npte , •'ais cette fois, orsqu t s app · · a NEW-YORK 
ù elle, Alle ,so meula. C'réation:i à l'Etra~1~··r 

- ,Je n'ai que quelque::.; iustant~, 
Ill Unn Ul'U-H: 1 le. 

li la regarùa étrangement, parut 
r1•nochii'. .. puiH, saii. plus attac•l1<•1· l 
ll'1111porta1wo [1 ce changement d'atll· 
tude, s'écria : 

l':tn~~a. Co1n11tl"rciale ltalia.n:t (l"r.11Ji'»l: 

T'ar1K, ~tnre>eiile, .N'ir.~. )(cntt)ll, Can· 
ne~, . tonnco, 'l'olosa, BcauliP-u :\Ion te 
Cnrlo, ,J uan·le-l'ins, Cnsablnn:~a Alo­
n1e 

B:t11<'1~ (Jo1n1nerC'if\l•! lt l!i an ~ ,. B:di.:::ir;l 
Soh:i, HurM'llA, PJovily, \'arna. 

R~llCR ComnH~rciale [talin1la I~ nr1~.:.1. 

Le• su«cursales de. banques d'At­
!a1r«s <>l Ottomane de Bursa ont ni­
tluit de 12 à 10 % le taux da J'es­
eompt«. 

Les prix des boyaux 
On 1'011state une augmentation sen­

:;ilile, qui ira s'accentuant, sur les prix 

Le kiosque 1 a11 qui ota1t à côté de 
celui de Bey9zit est très important au 
point de vue historique. C'est le sul­
tan Kanuni Süleyman qui l'a.fait cons-
truire. Q~and tes amiraux partaient 
pour une croisière ou quand ils e!' 
étaient de retour, c'est là que se fat· 
saient la cérémonie du l>aise·main. 
D'après l~s dive1·s lal>leaux qui. le re­
présentent, il est aiaé de se faire une 
idée de ce kios4ue vu du dehors et tel 
qu'il était au XVlllnte siècle._ . 

Pour ce qui est de la d1v101on rnté­
rieure Galland en donne un aper~u · 
ùans t~ récit qq'il fait de la visite ~ 
ce kiosque de l'aml>assadeur de Fran­
ce, M. de Nointel. Après avoir raconté 
de quelle façon ".aml>assudeur a pus 
part au petit déjeuner .qui lui. a ~té 
servi, il ajoute: «La \•1s1te du kiosque 
commeu~a par celle de la galer1~ 4u1 
en fait Io tour. Dans lé grand salon el 
les salles aujacent&s, ce qui frappait 
la me c'étaient des inscr1p11011s en 
arabe avec des ca1·actère• dorés, des 
dil'an,, ça et là de petits bassins avec 
jetb d'eau. l'n pem écriteau suspendu 
au mur attirait parllcuhèrement l'atte11-
tion. Au m11teu se détacha10nt ces mots 
encadré• de motifs dorés et écrits par 
le sultan d'alor~ pendant sa jeunesse : 
« Arneh s u ltan i\t ehrned Jlau ibni 
l brah in1 l l a u •, aulron1t111L dit: <J·~uvro 
da Mehmed Hau, fil• d'J l>rahim Jhn. 
L'ambassadeur fut condui t dans u110 
cham bre pe u digne d'ètro hal>1li'e par 
uu sultan et dont l'a111cul>lement 1·011-
sistait en troib chaises en l101s a1 cc 
dorures et une grande glace ùon111•0 
dans la tempe en cadeau ù la :i>ul>!1111e­
Porte par le père de Lahaye.On mon· 
tra éi alement à l'ambassadeur u110 
CU\'Btte en or, un !.>roc et des assielleb 
en argent. On lui fit von· aussi un dt­
vit (plumier) qui para1sait êt1·0 eu or 
pur; ma11 en l'ouvrant on s'aperful 
que c'était de la dorure sur fond ar­
genté.• 

De ce récit de lôalland il 1·ésulto que 
la forme et les installations intérieures 
de co kiosque étaient exactement les 
mGmes que celles du kiosque dit de 
Bagùad. 

MOUVEMEftT MARITIME ·-------
LLOYD TKIESTIRO 

Qalata, Merkez Rihtim han, Tel. 44870-7-8-• 
---··--
DEP A RTS 

LLOYD SOBIA JIXP&E88 

Le pa4uebot·po~te dll luxe VIENNA, partira MerereJi 2:l Mai i. 18 b. preci1e• , pe llt 
Le Plrl•.,, Rhodes. Lai naca, Jaffa, llt1.iffa, lleyrouth, A1exauUri~. 8ir1.Ju•e, Na 
i-'e• Pi. Uê.nes. Le baleau partira de" 11ual1 de Galitta. Mêine service que lian• lea crau4• 
luJi.els. ::icrvioo 1néûica.I à bord. 

EOEO, p11rUra ~ler1.•redi 22 '.\lai * 
eL lit!nes . 

17 b, puur Le Pirie, Naple , lil1r1eillt 

~PAlt1'1\'E.NTù partira, n1ercredi :?'.?Mai à 17 li. püur 
O<l1•s~a, ::lulinu, Ualntz, liraila. 

LLOYD JIXP&ESS 

01>n1ta11tta. 

Le ptH1uebol·po!>te Ju luxe PIL S NA partit·• le Jeudi :l!I Mai i 18 h. prtki1e~ 1 pour 

Le Pirée, Briu<li:-1i, \'enhte et 'l'ricsto. Le bateau partira do• 4uais Je <.;alal•~ Service coi•· 
111+> dant-1 lcti gru.11c.JH hoteltJ. tiervicc 1nûdical à bord. 

UULSEN'.\ partira Jeudi 2:.S '.\lai il 17 b. pour Bourga,, Varn&i (;(>11'1ta11tz t, 

Novorostiisk, liatou1n, 'l'rêbizonde et ~a1nsoun. 
,\LH.\~O, partira Ha1nodi :za ,\lw û 17 h. pour ~atonique, lletelin, 81nyrne, le l'in~e, 

PKtrlll'I, Hrindi:;i, \"eni:ic, ctTr1e:;te. 
E<;l'l"'l'U parura '.\lerllreJ1 '.\lai 21;1 à 17 htHll'UD vvur Uvurti;a:J, \'arnil., U.>n~~aulta. 
li. ~1.\lltLl pa1·ti11l 'lereretl1 2~ liai la 17 b.eurtil pour Pirée, l'atra1, Naple11 Kar 

be1lle et Uènes. 
CALOE;\ partira )1crcr~di 2tl '.\lai ù 17 b. pour Boura-as, \'artu1., ConsUlnlia, 8ouli11a, 

Ualatz, Braih1, 

L" ~aq_u~bot-~podt~ J? luxe C~~~ARO partira le Je~di :JO lltli i 10 b. yr4 'lit·•' .., tu 
Lo l 1ree, ll11nù18t, \ enu1e ot 1 r1eate. Le bateau paru1·a Je1 "'-uai1 de \Jalata. :idrt•J"' 
co1u111e Jans le!i Krauds bôlch1. Sllrv1co u1éd1cal à l>ortl. 

ClLlCL\ partira Jeudi :JU '.\Ja1 à Id ll. pour Cav11.lla. Saloniqul' \'olo, Pire• 
Pall'llli, 811nli l.J;unranta, llr1ndisi, \'eniHe ut 'l'ricltt) ' 

tiurv1ce cou1U111d..., v~c tes luxueux vuquebots t.lea .Société11 l1'AL1A t:L COSUJ.l011. 
tiaur va11auon1:1 ou l'\!tardtt poul' lelillUOll la 001nl)&~1ue ne l>llUt pà.d liLrd td11u«1 re.i1püu 

•alUu. 
La Cou1pa.c1ue délivre de• biUeta dlrecta pour tou1 Jeat porto liu ~ord !:)ud et Geu 

tre tl'Au1e1·1~lue1 pour 1'Aui:itraJ1e la Nouvolht ie1a1uJe et l'C:xtrtHne·Orieut. 
LaC01uvuK1uc délivre tlca billeLw uuxte11 pour le iu1.rcuur1 u1a11ùn1e-turre11u· 111 tanb t 

Par11:t et 1~i.au1.>ul·Lo1uJ1·et1. !:.Ile Je1tv1~ i1tUbdl lt:lll 111lletd de l"Aero h:ttprtnhio "" 1a 1 u 
lA i'"lr~u. Alùcuc.tt, Ul'UH.l.1tU. Ill VOi.ii 

k .~01~1~1 Lt1°~8 re11se.1gnc111~nt1 11adre11er l l'Agence Uénérale du Lloyd Trieatino, Mer-
e 1 llau, lialu.ta. reL -IU~7ts et à awn Hurnau de l'ér .... üalalR·tiérai. Tél. 44 tl1U 

FRATELLI SPEROO 
Quais de Galata Cinill Rihtlm Ha n 95 97 Téléph. 4479l 

Dé pa rts pour Vapeurs Compagnies Dates 

- Vous allez l>ien pl'0ndre un 1wu 
cie porto a1·c•c moi ; je vous attrnds 
•lepuis ce 111 atin. On ne ùevrait jama1• 
fixer une heuro en donnant un ren­
dez-vou,, car il faut l'atenùre. Sans 1 
1noment précis de rencontre, chaqut! 1 
nt~nute 11ui ,·ient peut-être celle de lu 

AthèneA, Caval_la. L~ Pitll~. 8.tlo:li.tit.,, 
Bar.en Co1n111ercrale lt:J.tian.i e R.un;tua 

H1·C"t1rr~t, :\.r~d, BrJt.ila, Br.isi)V, (J,) 11 .., 
t:u1za~ t.;luJ, G1_1.lat7.1 re1n1s :ar.t, :-i:t iiiu 

Hanra Conuner.Clale lt:dian l µor l'f ••1. 
to, AlexllJ1ilr1i•, I.e Ua1r . 1).) 11\,\n~,~~r 
llausuuralJ. ctr. 

des boyaux. • 

L a récolte des fruits 
est excellente 

. Le Yali Kiosque est fréqu6mmen l 
cité dans l'hisloire parce que pas m~I 
d'événements s'y déroulèrent. A l'épo­
que où la flotte turque avait la mai- Am·ers, Hot!erùam, Amster-
tr1se de la Méditerranée c'est li\ q u'a- H 1. 
,ait lieu la cérémonie du baise main dam, amuourg, ports du Rhin 

cCereS» 
•Ulysse•• 

(oau! huprhu) 
Compaguie.Royale'vers le 2 . M~i 
N6erland11ee de / 

Nav!l{&.tion a1. Vap. vers let.> ,Juin 

Joie. 
Cep1!lldant, elle n·fusa rte lui acc?r· 

dtr ce <tu'il lui demandait. La pe111e 
d'avoir étô sa dupe. la crainte aus>i 
ù~ découHir un jour qu'il n'était pas ?1gne de son amitié, de sa tendrei;s1', 
U1 donna Je courage ùe résister. tf<' 

!.Jartir. 1 

1
, Ello allait refermer la porte ri« 
aµpat tement derrière elle lorsqun, 

hrusquement, il l'enla~a. Son geste 
ava11 étG si brusque qu'elle fut for­
Cfe de rester quelques s_eronde:• ".'"; 
r~e contre lui, dans 1'1mpossil>1ht« 
<le faire un mouvement. Enfin, H' 

dr.~ageant, allo s'enfuit... 1 
Cotte brutalité la l>ouleversn et, 

sans trop savoir où elle allait, elle I 
~. 1•rcha droit del'aut elle. La n11 -
t1ance qui ftnit née en elle s'acl'rutl 
Out à coup. Elle se dit que Fran­
~ois~ dont la vie lui était inconnue, 

1•stmulait peut-être une ùnie vile. 
à Instinctivement, elle porta la main 
l· .:on cou qu'il avait fortement en­
~c tout à l'heure. Cn cri s'étran­
~"~I dans . sa gorge ... son collier d1• j 

('es al'a1t di,paru. 
~If ,e fut dal's -son Pspl'it 1·omme un 
w,.f,nclrement. Tout \'acilla autour 
faiuJ° «t ses ja111bes parur«nl tro(' 

8
. o-. pour ln porter. Elle St•m11 

8~"s tlouto tc111b ·e rnr le sol oi, do 
aun épaul1•, elle ne iètail appuy• u 

\.nn.~r d'une rnai~on. 
jo~ lHtil, non ·eulcrncnt l·~ra111;ois s~ 
1·010a

11 ,<l'ellt>, 111aii; 11 arnit tenu son 
lui •. d an1oun,ux dans le M·UI !.>ut de 
se 1 tt~avu· e" bijou. de la rnler. l'n 
<!' 1./'llent <Io mépris t'enrnhit tout 
o~ Orel, pui~ la ciainte 4ue chez ell~ 

nu s'apPrço1ve de ce •larcin la 

Bauc:i Co1u 1u•rciale ltuliana ·rru t Cy, 
i' E"-·York. 

Banca <.:0111111ercialc lt:th;111:1 Truil Cy 
l•02ilùll. 

Baucn Cou1u1crciali~ ltuli 1r1a Tr.i~t Uy 
1·1.y1ouclpb1a. 

,\{Ciliatiu1ti à 1' Etrangt•r 
Uanca ellit ti<h·iizera ltalianna ~ Luei-anu 

Bellinzona, CbiRi;i;o, Locarn11, .\li.ln 
driSIP 

Bn1u1ne ~·rançai.;~ et t1·tl 1' 111<' I' 11 I'.\· 
1111>r1quo du Sud. 

(en France) Paris. 
en Argentine) Bu,~11111'·.\yr•·l'l, lto-

Bllrio de Sant11·l'e. • . 
en llrésil) Sao--Pao~o, l~1o~O:)·Ja 
ne1ro 8antos, BabJ&, Cuttryl.Ja 
l'ort~ Alcgrt•, Rio liran,J1!, B.ts,•ife 
(Pcrnau1lJueJJ. , 
ten l.:bile) ::;ant.111go1 ~alparai:Jo 
len Co1uumbia) B060ld., 1; lr.l.I· 

4wlla. 
v·n L1·&1(U8)") ~onteviJeo. 

Ha11i.:~ UnKaro-l taliana, liud:t.p J~t, lia· 
\an, )htskolc, ~Iako, Kor1nth.l 1 \)1·1>lfll.1· 

til, ::izc~etl. etc. 
liauco 1 La lia no (en E .1uatc1n 1 tf l l J .t • 
~JbJhll. 

l ucu Jtaliauu (en Pérou) Li 1:11, .\.l" ' • 
4u1pa

1 
Callao, Cuzco, Trujillo, f,,.1..1<4 

àl.01ucudo, Cbic.lay!J, lea, P1ur.1, 1~u1HJ' 
ViilllCÙH Alt.a. 

llr\ll.tek.a Banka D.l>. :t;agrt!U, S.Ju.iLJ." 
:;oc1i:ta Juù1ana di Vret.i1LO: ~1Ja11v 

\'1ci1h • 

bit.te Oe lbt&nbul, ~.~~- \"oiYvi.t: .... • J:>u­
luzzu A.arakeuy, li:lepuotid l ctt''l 
<141:1-1.1 ·4!...a-4...0 1 A~ehce oo littanbu1 Allal~~-..11.:in flan, 

u11èct1un: Tel. 2'.!.~00. - Up~rau 0 u1ô g.:.1. 
.!"l~.116. ~ - l'orte!euiHe D0t.:umu11t.: :!7 Jl..il. 
p0jj1uon: Z.l!Jll.- Cban~e et J 01 •. : 
:!:!Il;.!, 

Agence Ou P~ra, l!':Jtili • .l.a.1 VJa,J. 2ti .\1 
• 'amik bey Han, Tel. P IUIÔ 

O:::uocursnle de ~1nyrné 
i .. x:uuon dt' cohrt!s-fort,.; .i Pt3r.t.. lillJata 

ttta.H1Uoul. 
DErn1c.1:: TRA\'J::LLBR'ti ÇHt;~Uf:ti 

On ma;icle de la Thrace que les 
pluies qui sont toml>ées ont Cavoris6 la 
culture des melons et des pastèques. 
La r~colte de 1·es fruits devant ôlre 
très abondante on po urra, celte année 
"onsommer l>eaucoup et à !.>on prix à 
lstanl>ul. 

• •• 
Un maraicher interrogé sur les rai-

HOllo pou1· lcsq uelles les prix des lé­
gume• et des fruits sont <'levés à ls­
tan.l>ul a r~pomlu que toute la faute 
en rncmube aux détaillants qui aprôs 
1:·~ a1·01r obt~nus dos marchands e11 
gi os à ùes prix très raisonnal>les les 
rel'enùent au prix fort. ' 

Adjudications, rentes et 
achats des départe1nents 

officiels 

1 

'uivant cahier des charges q ue l'on 
peut se 1>rocurer à , 9, piastres à IP 

1 comm1ss1on des achats de Fiudikli 
l'rntendan_c~ militaire met en adjudtca'. 
tion le 8 l.um 1935 la fo urni ture de 
132 .ooo kilos de viande de bœuf. 

1 ••• 

1 
La llirection <>énérale des 1 "'· mono· 

po i·s met !'n adJ_u~ication pour les 
1 t, 13, 18, cl 25 JUlll 193~ la four-
n1turtl do noml>reux arllelo• 1 
b I' • 1 . 1 ~ uroau i ,aprus e cahior des chnr-
go.., quel on IJf"Ut se procurer à l'~co~ 
nomat do la manufacture de Cil>ali. 

des amiraux. Il servait aussi de sa-
lon d'attente pour les vézirs qui y 
étaient interrogés avant de prendre le 
cheuun de l'exil. 

(Cumhuriyet) Ahmed Refik 

A l'attention des Radiophile• 

Programme spÉtial dEs 
Émissions italiEnnes pour le 
bassin de la MÉditerranÉE 
Ondes moyennus Ro 1. ~ m .po,8 

(J~c. i' 3) 01i.ies courtes 2 Ro.- 31,13 
(Kc. 93;) 

Neraedi 2 2 mai. 

14 h. 15. - Signal e l annonce d'ou­
vertu re. - 14 h. 25 - La journée d u 
Bali lla: Un coup d'œil à la fam ill e. -
14 h. 26 Concert de m usiq ue voca le et 
de chambre. - 14 h.45 Ca lendrier 
his torique, artistique et littéraire : 
La comtesse l\1affei - 14 h. 55 
- Annonce du programme du so11·. 
- 15 h. Clôture. 

Jeudi 23 mai 
14 11.15.-Signal et an11onc1.• tl'ou ver­

ture. - 14 h. 20. - VoyagN1rs étran­
gers en Italie: Les «Pa~es l{omaine~" 

. : • cle c;iabriol Fauré.- q h. 25.- Rev ue 
Le 2h mai 1935 sera mis en vente dos beau tés touristiques d' Italie; hon, 

uno mach1110 llthographiquo ai·cc 2 - Sergio Panunzio. l'ile de Rhodes - 14 
tu•cesso1re8 et appartenant à l'impri~ 111..15 Calendrier histori4u•, artistiq ue 
men•. de .ln .~endarmerie située ù Mer- et littéraire: Cola di Hieuzo - LI h. • 
can, \ alùizh han. Le prix dcmanùé 55 - Annonce du programme du soir. 
ost do ltqs. 2000. 1- 15 h. Clll turè, 

l:lourgaz, Varna, l'onstan tza 

• • 

• • 
1 
acl. dans le port 
ver8 le • .Juin 

Pirée, G<lu11s, ~larsuille, \'11le1?ée «Dakar ,lftJrU• Ntppoa Yueen vers le zO.Juille l 
••/)urba11 1l/aru

1
, Kaiaha rers le JO Aoùl 

C.LT. (Co111p11gma 1 tahana 'l'urismo) Organisatiou Mondiale ùt! VoyagH. 
Voysjies à forfait.- H11lets ferrol'latrcs, mar itimes el aériens.- J O o1o d~ 

réduc/1011 sur les Chemins cle Fa //alie11$ 
S'adresser à : FHATB LLI Sl'BHUO Quai~ de Galata Cinili Hihtim llan 95.,; 

'1'61. 4479i 

Compagnia 6EnovEsE di HavigazionE o Vopore5.A. 
Serrlce epéclal do Tréblsonde, Sameoun Iu6bolou. et llltaubw dlrectem 

pour : V ALENOE et B.A.BOJILONJI • e•' 

D6parta p1·ochr.Ina pour . NAPLES,VALJl11i0111 B.A.BOBLONB MABS 
GENES. SAVONA, LIVOUBllTJI, llDISSDfll •t OAT.t.n llIC.L• 

111 CAPO PINO le :10 ~l m 
•t• 1.J.lPO AIOI.\ Io 1:1 ,Juin 
•!• CAPO l>'ARO Io 27 Juin 

Départe p r ochain• directement pour . BOtr&G.&.a y 
G 

. .&.&~& . oo1'Sr&1'rz.a 

•1• C,\1'0 .\R)IA te :lll m•i 
~I" C,\1'0 1''.\.Rl) le 12 .Juin 
•1• CAPO PINO le :10 ,luin 

ALATZ et BBAILA 

li H1llet1 ~e pas~nge en elae~e unique à prix rt\Juitj dan• ca1.>1nt' • o.s:u.~r1eur.-J • l et ~ 
te,, nour~ture, vin et eau 1n1nùrale y 001nprie. 
Conn~sse1nent11 d1rocta pour l 1A1o~riqutt du ~orJ Ceutrllle et ,Ju 8uJ et n > 

l'AUBtrahe. t ..-• UI 

BE~'l.Ïi:Slus a1nples l'enaeigneinentl 1'a•t ro111ier à l' Aglllnce \l ar1ttine, L..\ S'fER SlL 
wÂGONBNLI~rtsCo. Galata Hovaghimian ban. Tétéph. HU'7 - H IU6, aux Comµlilliea d • 

· ·COOK, Péra et Oalata au llureau de • OJliH NArl'A p· •1 
i.a.u l t Galata tTtt6pb. " Ut! at IUS Bu••"" •1• f OJlilH ·IT4 · rat• p'' •ra (Tt\lipll 

1 • v O &a l ~JS~.4, 

• 




